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Marie de l’Incarnation et ses dignes compagne» ont illustrée 
autant par leurs hautes qualités intellectuelles que par leur 
grand dévouement.

Comme l’a si bien dit l’annaliste de cette communauté: « A 
ce monastère ai péniblement construit et deux fois réédifié se 
rattachent plus de souvenirs qu’il n’y a de pierres posées dans 
ses vieilles fondations. »

En effet au seuil de cette :ustitution se dresse la grande fi­
gure de la Thérèse de la Nouvelle-France.

S'il lui était donné aujourd’hui de sortir de son tombeau, 
quels ne seraient pas son étonnement et sa joie ! A la place du 
petit logement de seize pieds carrés qui lui servait de chœur, 
de cellules et de réfectoire, elle contemplerait de vastes édifices 
dans lesquels des générations de jeunes filles sont venues puiser 
une brillante instruction ; on lui dirait que cette salle spacieuse 
où nous sommes réunis, est l’enceinte d'un temple nouveau 
érigé sur l’emplacement même de la chapelle dont elle vit poser 
la première pierre et sous les voûtes de laquelle elle dut enten­
dre se répercuter l’écho de cette voix céleste qui un jour en 
France, lui avait dit : « Allez au Canada y bâtir une maison 
à Jésus et à Marie. »

Puis elle demanderait ce que signifie cette nombreuse et 
intéressante réunion.

Quelles actions de grâces cette vénérable Mère ne rendrait- 
elle pas à Dieu en apprenant que ce sont des jeunes tilles vouées 
à l’enseignement qui viennent ici recevoir ur supplément de 
connaissances, retremper leur courage et acquori^de nouvelles 
forces, pour remplir avec plus de savoir et d’efficacité leur 
noble mission.

Marie de l’Incarnation alors s’empresserait de féliciter les 
dévouées religieuses, ses tilles, d’avoir ouvert toutes grandes 
les jHirtes du couvent et accueilli, avec autant de sympathie 
que de bonne grâce, les maîtresses d’école qui ont bien voulu 
répondre à l’appel du conseil de l’Instruction publique.

Aussi exprimerais-je ma satisfaction et mes sincères remer­
ciements aux dames Ursulines pour s’être imposé la fatigue 
d'une telle réception, et avoir, par-là même, contribué si géné­
reusement au succès de cette convention. Elles se sont acquis 
un titre de plus à la reconnaissance de la Province.


